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Rencontre à K'Téo
Par Siltrek



Commandeur Riker pouvez-vous venir dans mon ready room ? 

* * * * *

Riker pénétra dans le ready room du Capitaine Picard et le trouva soucieux, mais l'avait-il vu vraiment détendu depuis que le docteur Crusher avait retiré les implants Borgs qui avait fait de lui Locutus ? 

- Vous pouvez vous asseoir, number one. Je viens de recevoir un message de Star Fleet. Nous devons nous rendre près de la zone neutre. 

- Du mouvement côté Romulien capitaine ? demanda le commandeur Riker qui resta debout. 

- Qui sait ? dit le capitaine Picard, mais il est à souhaiter que ce ne soit pas le cas, car alors ils disposent d'une arme terrifiante et sont prêts à nous le faire savoir. 

- Espérons que les Romuliens n'ont pas l'intention de profiter de l'état de délabrement de la flotte… 

* * * * *

Les deux hommes entrèrent sur la passerelle. 

- Enseigne, entrez une trajectoire pour le système K'téo, demanda le capitaine Picard. 

- Trajectoire pour le système K'téo... entrée capitaine ! dit l'acting enseigne Crusher, étonné. 

- Capitaine je me dois de vous rappeler que le système K'téo est tout près de le zone neutre dit Data en se tournant vers le capitaine. 

- Je sais Data, je sais. Enseigne, warp 6…Engage ! 

* * * * *

Le Capitaine Picard exposa la situation aux officiers de pont dans la salle de réunion : 

- Le système K'téo se trouve comme vous le savez tous tout près de la zone neutre. 

- A ce sujet il faut savoir qu'il y a toujours eu un litige entre la fédération et l'empire Romulien à propos de ce système : pour Romulus il fait partie de la zone neutre alors que pour la fédération il se trouve juste à la frontière et que… 

- Merci Data nous sommes tous au courant de la situation, dit Riker, interrompant les explications de l'androïde qui s'annonçaient aussi longues que complètes. 

* * * * *

- K'téo prime est habité par un peuple à un stade de développement assez semblable à la renaissance sur la Terre et… Data faillit interrompre le capitaine mais un signe de Geordi l'en dissuada. 

- …une sonde automatique passe tous les deux ans pour étudier leur évolution. Les vulcains viennent d'ailleurs d'obtenir l'autorisation d'y installer un avant poste de surveillance. La population est estimée à 117 millions d'individus. Je devrais peut être dire était, car à son dernier passage, la sonde n'a plus relevé aucune trace de vie intelligente. En revanche le taux de tétrions y est 47 fois supérieur à la normale, indice possible du passage d'une large flotte de vaisseaux occultés . 

* * * * *

- Les causes sont peut être naturelles ? une intervention romulienne n'est pas certaine, dit Deana. 

- Pourtant utiliser une arme de destruction massive est bien dans leur genre, rugit Worf, les romuliens n'ont pas d'honneur, et une attaque surprise ne leur fait pas peur. 

- Quel serait leur but ? en quoi détruire tout un peuple sans défense leur donnerait un avantage quelconque sur la fédération ? répondit Deana. Cela ne peut-il pas être le résultat de… je ne sais pas… une épidémie ? 

- Oui bien sur ce n'est pas impossible répondit Crusher, mais très improbable… je ne me souviens pas qu'une pareille épidémie ait existé. 

- D'après les archives de Starfleet, 23 civilisations ont pu être détruites par des épidémies précisa Data, mais apparemment en beaucoup plus de deux ans. 

- L'objet de notre mission, repris Picard, est de déterminer la cause de cette disparition et, au cas ou les romuliens seraient impliqués, de prendre toutes les dispositions nécessaires. Nous avons rendez-vous avec le vaisseau scientifique vulcain qui devait rejoindre le système de K'téo pour y établir un avant poste. 

- Dans combien de temps arriverons-nous à ce rendez-vous Data ? demanda le commandeur Riker . 

- Dans 3 jours 5 heures et… un certain nombre de minutes, précisa Data, se rappelant qu'une trop grande précision irritait parfois ces compagnons humains. " Voilà un problème que je n'aurais pas avec les Vulcains ", pensa-t-il en écoutant Riker. 

- Ce peut être aussi un piège. Les romuliens ont pu simplement " tromper " la sonde en faisant croire que toute population a disparu de cette planète. Ils pousseraient ainsi Star Fleet à envoyer un navire dans la zone litigieuse créant ainsi un casus belli. Les romuliens aiment les attaques surprises, mais ils aiment aussi ne pas passer pour les agresseurs. 

- Ils aiment par-dessus tout la traîtrise, déclara Worf. 

- Nous pourrions dans un premier temps rester à l'écart de la zone litigieuse et scanner la planète, proposa Geordi. 

- Il faudrait booster les scanners mais ça doit être possible, précisa Data. 

- Toutes les options possibles doivent pour le moment rester ouvertes. Data et Geordi vous travaillerez sur les scanners à longue portée. Docteur Crusher, étudiez les fichiers médicaux disponibles sur cette race et voyez s'il existe de sérieuses possibilités d'épidémie fulgurante. Deana, cherchez ce qui dans cette civilisation pouvait provoquer l'intérêt des romuliens. Worf, je veux que l'Enterprise soit au meilleur de ses possibilités défensives autant qu'offensives, soyons prêt à toutes éventualités, conclu Picard. 

* * * * *

Quelques heures avant d'arriver au rendez-vous, l'Enterprise D reçut un appel du vaisseau scientifique vulcain " le T'mak ". Ayant souffert d'avaries inhabituelles il ne sera pas au rendez-vous. Le capitaine Picard proposa au capitaine Sulek l'aide de l'équipe d'ingénieur de l'Enterprise, mais le vulcain déclara " il n'y a pas de raison logique à ce que vous retardiez votre mission pour nous, les réparations sont en court et nous vous rejoindrons dans approximativement 2 jours 6 heures et 24 minutes. " 

Geordi se pencha vers Data et murmura " et 14 secondes " en souriant. 

Data faillit demander à Geordi quels éléments lui permettaient d'être aussi précis avant de comprendre que celui-ci se moquait des vulcains et probablement de lui. L'ironie, encore une forme de l'humour qu'il ne pouvait comprendre malgré tous ses efforts. 

- J'ai toute confiance dans les capacités de votre équipage, Capitaine Sulek, mais laisser un vaisseau non armé en panne si près de la zone neutre alors que les romuliens sont peut être à l'affût est un trop grand risque qu'il est inutile de courir. De plus, vous avez qualifié les avaries dont souffre le T'mak, " d'inhabituelles " ? 

- Oui, nous avons traversé une bulle " non-warp " non répertoriée, alors que cette région de l'espace a soigneusement été cartographié, ce qui en soit est déjà surprenant. 

- Nos senseurs ne détectent rien, intervint Data. 

- Ce n'est pas étonnant, cette anomalie est particulièrement petite. 

- Tous ceci est peut-être lié à la situation sur K'téo. Tant de mystères réunies si près de la zone neutre… 

- Je perçois la logique de votre raisonnement, Capitaine. 

- Nous étudierons donc cela sur place, Picard out. 

* * * * *

De retour sur l'Enterprise, il en discuta avec Westley : 

- Data, regarde ces relevés, je crois que dans moins d'une heure elle aura totalement disparue. - Oui, curieux. Nous sommes vraiment en présence d'un phénomène rare. Personne n'avait encore assisté au collapsus d'une bulle non warp. 

- Je me demande si c'est vraiment un phénomène naturel, Data. Les relevés me semblent si inhabituels. 

- Tu as peut-être raison, Westley, je pense que nous devrions regarder si cette bulle laisse des traces de son passage, pour savoir d'où elle vient. Les senseurs du T'mak nous serons d'une grande utilité. 

- Aurons-nous le temps Data ? 

- Les réparations seront terminées dans 10 heures. 

- Ce sera suffisant je crois, je vais me faire téléporter sur le T'mak. 

Quand les moteurs de T'mak furent réglés, le doute n'était plus permis, la bulle était artificielle. Westley avait pu détecter le sillage de la bulle. Il s'expliqua en salle de conférence, en présence des officiers de l'Enterprise et du T'mak : 

- Ce schéma montre le sillage de la bulle. On peut voir nettement qu'avant de " rencontrer " le T'mak, elle avançait à Warp 9.992. Ici c'est le point où elle a touché le T'mak. A partir de ce point elle avance à 10% de la vitesse d'impulsion et commence à se dégrader. 

- Cette trajectoire ressemble à celle d'un missile, remarqua Riker. 

- Effectivement Commandeur, mais la possibilité d'un phénomène naturel, bien que faible, est à considérer. 

- Dans la situation actuelle, agissons comme s'il s'agissait d'une arme nouvelle utilisée par les Romuliens. 

- Ce serait le plus sage, William, à condition toutefois de ne pas nous laisser aveugler. Data, poursuivez dans le cadre de cette théorie, dit Picard 

- J'ai réussi à retracer le parcours entier de cette anomalie ou… arme. Elle est partie de ce point de la zone neutre. 

- Peut-on savoir si un vaisseau à largué ce missile ? demanda le Capitaine Picard. 

- Le T'mak a des senseurs beaucoup plus performant que ceux de l'Enterprise, dit Data en faisant un signe de la tête au Capitaine Sulek, et conformément à la procédure en cours dans les vaisseaux scientifiques vulcains un balayage grande porté est effectué en permanence. Nous disposons donc d'un enregistrement de la zone au moment du tir présumé. 

- Comme vous pouvez le voir, poursuivi Westley, il n'y a rien. Il a donc deux options : une anomalie spatiale non encore répertoriée qui est apparue soudain juste à cet endroit pour une raison inconnue, ou c'est effectivement une sorte de torpille anti-warp qui a été tiré d'un navire occulté. 

- Une torpille anti-warp ? son intérêt dans une bataille ne serait pas décisif, remarqua Worf, mais elle permettrait de réduire les possibilités de manœuvre des vaisseaux adverses de façon drastique. 

- L'inconvénient étant que le vaisseau agresseur serait lui aussi gêner par le champs anti-warp ainsi crée, compléta Data,... 

-... Sauf s'il n'est pas touché par ses effets. L'avantage serait alors significatif. Surtout si cette arme peut être lancé d'un vaisseau occulté, termina Worf. 

- En tous cas, si un pareil missile, ou torpille ou je ne sais quoi existe, plus de manœuvre Picard…remarqua Riker, pensif. 

- S'il existe un moyen de neutraliser cette arme, nous devons le découvrir, dit Picard en jetant un regard sombre vers son premier officier. Geordi vous mettrez toute votre équipe sur le sujet. Data, Westley, j'ai besoin de vous sur la passerelle. Nous passons dès maintenant en alerte jaune. 

* * * * *

Alors que l'équipage quittait la salle, le Capitaine Sulek s'adressa à Picard : 

- Equipage efficace Capitaine. 

En sortant, Geordi expliquait à Data " …en modifiant les harmoniques de la fréquence des boucliers… ". 

* * * * *

Sur la passerelle le Capitaine demanda à Worf d'envoyer un message à Starfleet. Puis donna à Westley les coordonnées d'une zone très proche de K'téo. 

- Warp 9 Monsieur Crusher…Engage ! 

- Capitaine, demanda la conseillère Troy, je comprends bien l'utilité de ce missile s'il existe, mais… 

- Oui Conseillère ? 

- Je sais que les romuliens peuvent être cruels, mais vraiment quel intérêt de détruire toute une civilisation de stade pré-warp ? 

- Vous l'avez étudié ? 

- Oui. Leur planète est riche en minerais, mais pas plus que beaucoup d'autre. La civilisation s'y est développée de manière harmonieuse et unie, sans guerre et sans conflit, ce qui est très rare mais qui n'a rien pour choquer les romuliens pour qui l'unité est justement très importante. - D'après ce que j'en sais, ils en étaient à un stade comparable à celui des grandes découvertes… 

- Oui Capitaine, ils allaient hardiment où personne n'est jamais allé…Depuis une cinquantaine d'années ils colonisaient un continent non peuplé. Tout ceci n'a vraiment aucun sens…Pourquoi les romuliens auraient-ils fait cela ! Je ne comprends pas ! 

- Quel est l'état d'esprit de l'équipage conseillère ? demanda Picard sur un ton formel et un peu brusque, en se redressant sur son siège. 

- L'équipage est concentré et prêt à agir Capitaine ! Mais je sens aussi une grande inquiétude… - Alors, vous comprenez maintenant, Deana ? dit plus doucement le capitaine en se penchant vers elle. Il se leva, réajusta sa tunique et se dirigea vers son ready room " Number One, vous avez la passerelle, prévenez-moi dès notre arrivé sur zone ! " 

* * * * *

Riker s'installa à la place du capitaine et se tourna vers Deana : " il est un peu dur en ce moment, non ? " 

Elle posa sa main sur celle de Riker dans un geste rassurant : " lui aussi est inquiet, Will, mais il tient le coup ." 

* * * * *

Un peu avant d'arriver au point prévu pour scanner intensivement le système K'téo, un petit navire fut repéré par les senseurs à très longue portée du T'mak. Le capitaine Picard ordonna aussitôt que l'Enterprise prenne un cap d'interception. 

- C'est un vaisseau de la fédération Capitaine, annonça Worf. 

- De quel classe ? 

- Impossible à préciser à cette distance Capitaine, intervint Data, peut-être une navette, dont les nacelles Warp sont très mal en point. Le haut niveau de radiation handicape nos senseurs. 

- Vitesse maximal Monsieur Crusher nous devons les secourir, dit Picard, peux-t-on ouvrir un canal de communication avec eux, Monsieur Worf ? 

- Les radiations bloquent toutes les fréquences, mais je continue d'essayer. 

- Je dois préciser que ces radiations sont très inhabituelles Capitaine, dit Data en se retournant. 

* * * * *

Quelques minutes plus tard, Worf fut capable d'identifier un runabout de classe Danube. 

- D'après son identification il s'agit de l'USS Seine, rattaché à Starfleet Academy. 

- Mais que fait donc ce runabout dans cet endroit dangereux demanda Riker 

- Il y a deux signes de vie à bord capitaine, dit Data, dont un très faible. Je pense que le Seine va exploser dans quelques minutes. 

- Monsieur O'brien, pouvez-vous procéder à une téléportation d'urgence, demanda le capitaine ? La voix de O'brien surgit du système de communication interne de l'Enterprise. Nous sommes trop loin Capitaine, avec toutes ces radiations, je n'arrive pas à verrouiller leur signal. 

- Monsieur Crusher, approchez-nous à vitesse maximal. Monsieur Data combien de temps avons-nous avant l'explosion ? 

- 2 minutes, Capitaine. 

- Serons-nous à portée de téléportation, Monsieur O'brien ? 

- Non, Monsieur, pas avec ses radiations. 

- Messieurs, options ? 

- Je crois que nous pouvons renforcer l'intégrité de leur coque avec le rayon tracteur, Monsieur, proposa Data. 

- Make it so ! 

Jean-Luc Picard se leva et frappa vigoureusement son badgecom : 

- Docteur Crusher, préparez-vous à deux téléportations d'urgences directement à l'infirmerie. Hélas, le Seine explosa juste avant que l'Enterprise soit assez près. Mais la voix de O'brien résonna dans le système intercom. 

_ Je crois que j'ai deux signaux, mais ils sont faibles, J'aurais besoin de plus d'énergie. 

Le capitaine se leva et se dirigea vers le turbolift . 

- Data, déroutez toute l'énergie auxiliaire vers le système de téléportation. Conseiller, Worf, avec moi ! 

A leur arrivée à la salle de téléportation n° 2, O'brien se battait toujours avec le téléporteur, 

- Je pense que j'y suis Capitaine, mais la matérialisation ne pourra se faire qu'ici , dit-il, très concentré. 

Le capitaine demanda donc au Docteur Crusher de venir avec une équipe médicale. Celle-ci arriva juste au moment de la matérialisation d'un Trill et d'un Sélène bien mal en point. Elle fit aussitôt emmener ce dernier à l'infirmerie et ausculta le jeune Trill. 

- Je crois que ça ira, Docteur, occupez-vous de Ossilon, c'est lui qui était le plus prés des nacelles quand… Le docteur lui répondit: rassurez-vous je sais quoi faire ! 

- Peut-on l'interroger dès maintenant, Docteur ? demanda le Capitaine 

- Oui, mais je veux le voir à l'infirmerie dans la demi-heure. 

- Je suis le cadet Janil Tal. 

- Tal, comme l'amirale Tilia Tal ? demanda Picard, sombre. 

- Oui ! 

L'amirale Tilia Tal, première Trill à s'être engagée dans Starfleet, était morte à la bataille de Wolf 359, mais Tal avait survécu assez longtemps pour être réimplanté dans le corps du jeune cadet Trill qui faisait partie des opérations de recherche de survivants. Réimplantation désespérée, les tests que passaient tous les Trills ayant indiqués que Janil n'était en principe pas assez compatible pour être candidat à une fusion, mais le Cadet qui faisait face actuellement à Jean-Luc Picard prouvait qu'elle avait réussit. 

- Bien…Pouvez vous m'expliquer ce que vous faisiez si près de la zone neutre, Cadet ? 

- Je suis en dernière année à Starfleet et je me spécialise en ingénierie, particulièrement dans l'intégrité des champs Warp. Je conduisais, avec l'aide du Cadet Ossilon, différentes expériences pour démontrer une de mes idées à propos de la théorie de la réinjections subquantique. 

- Mais pourquoi dans cette zone ? 

- Astronomiquement parlant, c'est la zone idéale ! Hyper cartographié, aucune anomalie, un nombre de particules remarquablement bas, une distribution des astres assez neutre gravitiquement… 

- Mais stratégiquement, on ne peut pas imaginer pire ! 

- Je…les romuliens sont calmes en ce moment et je me suis dis que… 

- Je n'imagine même pas que Starfleet ait pu vous donner les autorisations nécessaires ! 

- …Tilia avait beaucoup d'influence et…j'ai su à quelles portes frapper. 

- Pourtant jamais elle n'aurait autorisé une telle folie ! 

- C'est probablement vrai… 

- Bon ! Si vous avez eu les autorisations nécessaires, inutile d'insister, et j'ai promis au Docteur Crusher de vous envoyer à l'Infirmerie rapidement. Votre expérience a donc mal tournée ? 

- Non ! Tout au contraire ! le déroulement des essais était entièrement dans les paramètres prévus…Et puis les moteurs warp se sont déconnectés brutalement et sans raison, et le mécanisme que j'avais installé à explosé. Je suis presque certain pourtant que ce ne sont pas les transformations que j'avais faites aux moteurs qui ont pu faire ça…Il doit y avoir une cause extérieure…poursuivit Janil, pensif… 

- Effectivement, nous avons des raisons de le penser. Quand exactement est-ce arrivé ? 

- Il y a près de 11 jours. Nous avons essayé de réparé le système COM mais rien à faire. Quand on est arrivé au bout des réserves d'eau non polluée par les radiations, dit Janil en s'interrompant pour boire un peu d'eau dans le verre qu'il tenait, comme si d'en parler avait ravivé sa soif, j'ai essayé en désespoir de cause de rebrancher mais ça a failli être la catastrophe. Si l'Enterprise n'était pas arrivé… 

- Allez donc à l'infirmerie, la conseillère Troy vous accompagnera. Plus tard vous nous donnerez les détails exacts et nous vous expliquerons la situation. Vous pourrez travailler avec notre équipe d'ingénieur après avis du Docteur Crusher. Nous avons besoin de toute l'aide possible. Et rassurez-vous à propos de votre ami, le Docteur m'a dit qu'il était tiré d'affaire. 

* * * * *

Deana et Janil se dirigeaient vers l'infirmerie : 

- J'ai senti votre trouble pendant que le capitaine vous interrogeait. 

- Oui c'est normal, après un pareil fiasco… Deana s'arrêta de marcher et regarda Janil droit dans les yeux : il n'y a pas que ça, n'est-ce pas ? 

Janil, gêné, détourna les yeux et resta sans bouger. 

- Ce sont vos sentiments envers le Capitaine Picard qui vous gênent ? Dans ces circonstances ils sont normaux. 

- Quand Tilia est morte, elle était en communication avec Locutus…qui a fait tiré sur son navire. Je sais bien que Le Capitaine Picard n'est pas vraiment Locutus mais… 

- Le Capitaine se souvient de tout ce qu'a fait Locutus et il doit vivre avec. Nous devons tous vivre avec ! 

- Oui, je comprends parfaitement, mais je suis troublé c'est normal ! 

- Vos sentiments sont beaucoup plus ambivalents que ça non ? 

- Oui, j'ai un peu de mal à vivre ma fusion. Je n'ai jamais était préparé et puis j'avais renoncé à toute espoir d'être fusionné quand j'ai passé les tests sur Trill. Seul une infime quantité de Trills sont aptes à fusionner vous le saviez ? 

- Oui. 

- Et puis quand on est arrivé à Worf 359 avec les vaisseaux de secours, j'étais le seul Trill disponible…Je pensais ne pas survivre à l'opération mais en fait… 

- Mais en fait vous pensez toujours que d'une certaine façon vous n'avez pas survécu ? 

- Je ne sais plus vraiment qui je suis. Tilia était la première hôte de Tal, et sa personnalité est vraiment très forte, elle m'écrase. Une fusion, ça doit être une égalité entre le symbiont et l'hôte , mais là je me sens dominé… 

- …Et vous réagissez en… 

- …Faisant tous ce que Tilia désapprouve… 

- Désapprouve ? ou aurait désapprouvé… 

- Non…non pas pour moi, je la sens en moi vous comprenez. Il faut absolument que je m'affirme. - En allant convaincre les autorités de Starfleet de vous autoriser à faire une folie ? 

- Oui, il étaient tous gênés ces Amiraux, répondit Janil en souriant tristement, Ils ne savaient pas comment dire non, alors ils ont fini par dire oui. Vous voyez, même pour eux j'étais encore Tilia… Et puis c'est vrai que, en dehors de la proximité de la zone neutre, c'était la zone idéale pour mes essais ! 

- Et prendre le contre-pied systématique de ce qu'aurait fait Tilia, c'est le moyen idéal de vous affirmer ? 

- Je ne sais pas…je suppose que c'est un peu bête… 

- Agir en fonction d'elle que ce soit positivement ou négativement ne me semble pas être le moyen de vous créer votre propre personnalité, Janil Tal ! conclu Deana en insistant sur le nom. Ils entrèrent dans le turbolift qui les attendait depuis un moment déjà. . 

* * * * *

Les jours suivants furent consacrés à une surveillance intensive du système K'téo. Le Capitaine ne voulait pas s'engager à la légère dans ce qui pourrait provoquer un conflit, à un bien mauvais moment pour la Fédération. Janil Tal, privé du soutien de son meilleur ami, toujours à l'infirmerie, ne comprenait pas la prudence du Capitaine. Mais il n'osait se confier à personne, sauf à son ami Ossilon, par lettre interposée : 

* * * * *

" Mon Cher Ossilon, Nous sommes au milieu de la nuit et comme souvent je ne dors pas. Au milieu de la nuit ? Y a-t-il une nuit à bord du fabuleux Enterprise ? Je sens que tout vibre et vit autour de moi. Mais pour moi, c'est, ou ça devrait être la nuit. Et comme tu es à l'infirmerie et que le docteur Crusher ne me laisserais sûrement pas venir troubler ton repos (ou ta stase régénérative Sélène, comme elle dit), je ne peux venir te retrouver pour une de ces conversations nocturnes que nous avons souvent à l'académie. 

Mais tu ne seras pas quitte de mes états d'âme pour autant ! J'ai décidé de t'écrire ! 

Oui, car pendant que tu te prélasses dans un médilit, j'en ai vécu des choses ! Un interrogatoire par le terrible Picard, sous le regard qui me paraissait perpétuellement furieux du chef de la sécurité Worf, tu sais, le Klingon de Starfleet ! Je dois avouer aussi qu'il y avait là la jolie Deana Troy ! Elle a de si beaux yeux noirs tu verras…Et si son uniforme n'est pas tout à fait standard, je crois bien que c'est pour une raison de pures " formes " si tu vois ce que je veux dire ! 

Mais bon, ce ne sont quand même pas ces souvenirs qui me tiennent éveillé. 

Quand tu liras ceci tu seras comme moi au courant de la situation, et j'avoue que je ne comprends pas du tout la façon d'agir du Capitaine. Pourquoi nous tenir là, à distance, à scanner et scanner encore, à modifier lesdits scanner pour les rendre plus efficaces, à les coupler avec ceux du T'mak pour les booster un peu plus encore ! Et pour ne découvrir que pas grand chose d'après ce que je crois comprendre ! Je commence à croire que le capitaine Picard a peur, oui peur ! J'imagine la tête que tu feras en lisant ça ! Mais hélas je ne m'imagine pas ce que tu me dirais en m'écoutant, sûrement une des ces petites remarques qui remettent de l'ordre dans ma tête, au moins pour un moment ! 

* * * * *

Et tu verrais l'Ingénieur en Chef Laforge, Data, l'androïde (tu verras tu vas l'adorer celui là !) et Westley le fils du docteur Crusher (acting enseigne tu parles ! il n'a même pas fait l'académie encore ! à mon avis c'est le fils secret de Crusher et Picard pour en être arrivé là ! et sérieux comme pas deux avec ça ! Il s'y croit un max… Remarques il a l'air doué, quand je lui ai parlé de mes idées sur l'application possible de la théorie subquantique de Xatol, il avait l'air de comprendre vraiment…et même de regretter ne pas y avoir penser lui-même !) Enfin tout ce petit monde qui s'échine bien sérieusement ! Même moi j'ai aidé c'est dire ! 

Pourtant, je le connais bien le capitaine Picard…Les souvenirs de Tilia…Tu sais que je les repousse mais parfois, ils sont là… Et je me dis que ce n'est pas une tête brûlée, qu'il réfléchit et cherche à comprendre avant d'agir… 

Mais que diable, les romuliens ont détruit une civilisation entière, ont par deux fois essayé une nouvelle arme sur des navires de la fédération (dont le nôtre facteur aggravant s'il en est, tu ne trouves pas ?) Mais là je t'entends me dire que " mais alors que peuvent faire l'Enterprise et un vaisseau scientifique vulcain face au romuliens s'ils ont de nouvelles armes si puissantes ? " Et bien je le sais moi : Foncer ! Débusquer et détruire le Warbird qui se cache dans ce foutu système ! Apres tous nous sommes sur l'Enterprise, le navire qui a réussit à détruire le cube Borg ! Ces maudits Romuliens hésiteraient à revenir se mesurer à la fédération après la perte de ce Warbird qui est sûrement expérimental ! 

Déjà dans l'ancien temps, celui du capitaine Krik ou Kirk, je ne me souviens jamais, ça se passait comme ça ! Les romuliens franchissent la zone neutre avec une arme expérimentale terrifiante, un Enterprise intervient (celui de Krik c'était le B non ? Tu es meilleur que moi en histoire) le détruit et hop les romuliens retournent se terrer de leur coté de la zone neutre à mijoter quelques nouvelles fourberies ! Du travail d'Enterprise je te dis ! Bon aller, rassures toi, je sais bien que je déraisonne. Il faut y aller prudemment. En fait je crois que j'ai un peu peur. Oui peur, moi le Trill fou ! Mais je ne suis plus le Trill fou, risque tout numéro 1 de l'académie. Je suis Janil, mais Janil Tal ! Et oui on en arrive encore là ! C'est le moment ou tu te rendors d'habitude non ? 

* * * * *

Mais ce soir ne te rendors pas. Ce soir il y a du nouveau, ce soir c'est différent. Je me sens différent. J'ai parlé avec Deana. Elle est demi-Bétazoïde tu sais ? (Au fait les Bétazoïdes elles ont une sacré réputation non ? hé hé la partie vermiforme de moi-même réagit à cette idée…et non je ne parle pas de Tal…Ah ! ça me fait du bien d'imaginer tes yeux grand ouverts et ton air faussement choqué, hypocrite !) 

Enfin bon on se dirigeait vers l infirmerie, pour venir te voir tiens ! Oui, bon, et un peu pour me faire examiner aussi ! Bref en plein milieu d'un couloir elle s'arrête et se met à me regarder avec ses beaux yeux noirs (tu les aurais vus aussi si tu n'avais pas était en stase vilain paresseux !) Et à me parler. Tu ne va pas être surpris, mais d'une certaine façon je ne sais même plus ce qu'elle m'a dit. J'ai ressentit, pas analysé. Pourtant, elle m'analysait bien, elle…Et ce soir je me sens un peu différent…et pourtant toujours moi (mais ça tu auras pu t'en rendre compte à ce qui précède !) peut être même plus moi…Je crois que la fusion commence vraiment. Oh, bien sur je rejette toujours les souvenirs de Tilia autant que je peux, j ai toujours peur d'être dominé par la personnalité si forte de cette fichue bonne femme. 

Mais pour la première fois j ai l'impression que moi, Janil, ou plutôt Janil Tal, je serais un jour assez fort pour m'affirmer autrement qu'en fuyant ce que je suis devenu… 

Tu vois, je suis même capable de rester sérieux plus de deux minutes en parlant d'autre chose que de champs warp ou de physique subquantique… 

Tiens, demain je tacherai de revoir la conseillère…c'est son rôle de conseiller l'équipage après tout ! Pendant que tu te fais masser par la belle rouquine Crusher (si, si je t'assure qu'elle te masse pour aider tes capacités régénératrices de vilain petit mutant…tu ne me crois pas ?), moi je serai en tête à tête avec Deana… 

Tiens, encore une chose à laquelle je viens de penser. Il faudrait qu'on fasse un truc bien héroïque, dès que tu te réveilleras, genre sauver le capitaine d'une mort horrible ou même sauver l'Enterprise (pour sauver l'univers on attendra quand même d'être capitaine, il faut pas brûler les étapes !), enfin bon je te fais confiance tu trouveras bien. 

Et comme ça, ça sera quoi notre première affectation au sortir de l'académie ? L'Enterprise ! Bon aller, je te laisse il faut que j'essaye de dormir un peu, demain je dois travailler dans l'équipe de Data (tiens, au fait, à la première occasion, demandes-lui s'il est fully fonctionable…la réponse te plaira !). 

Et ma prochaine lettre, promis, je ne la ferais pas aussi longue ! Signé : ton ancien ami Janil, ton nouvel ami Janil Tal, Ton ami de toujours le Trill Fou (trois pour le prix d'un quelle chance tu as je t'envie !) PS : C'est bête ce que je dis là puisque, si tu lis cette lettre c'est que je n'ai plus à m'inquiéter, mais pas de blague, guérit vite, vite ou même lentement, mais guérit ! " 

* * * * *

Le Commandeur Data, lui, occupait le temps où il n'était pas de service à échafauder des théories sur le principe de la bulle non-warp. Théories qu'il exposait ensuite à Westley et à Geordi. Mais il manquait d'éléments jusqu'à ce que des débris de Warbird encore curieusement pris dans un champs occulteur encore actif soient repérés par Worf. Cette curieuse rémanence expliquait d'ailleurs le taux si élevé de particules tétrions, la flotte de vaisseaux occultés qui se trouvait ou s'était trouvée dans le système ne devait donc pas être aussi importante qu'ils l'avaient crus. Worf repéra, assez près de l'Enterprise, un débris qui se révéla être un morceau assez complet de mémoire d'ordinateur. Data réussit à décrypter une partie importante du contenu de cette mémoire. Ils apprirent ainsi que le Warbird détruit l'avait été lors du premier essai de tir d'une des versions du nouveau missile par un vaisseau occulté. Ce missile d'ailleurs semblait ne pas être seulement un missile non-warp, mais une arme beaucoup plus complète. Une analyse plus poussée de la mémoire sur une base de la fédération serait cependant indispensable pour en savoir plus. 

* * * * *

Néanmoins ces informations furent fort utiles à Data, qui finit par faire une trouvaille dont il fit part à Geordi et Westley. Ensemble, ils finirent par mettre au point un système de " retour à l'envoyeur ", comme l'appela Geordi. L'Enterprise ne serait en rien protégé des effets de l'arme potentielle, mais au moins le vaisseau adverse souffrirait des mêmes effets, à condition qu'il l'ait tiré d'assez près. Le troisième jour, le Capitaine convoqua une ultime réunion de travail. Les informations collectées permirent sinon de se faire une idée précise de la situation, du moins d'élaborer une théorie crédible. Plusieurs faits avaient été établis. A la date stellaire 45121.3 ce qu'ils avaient décidé d'appeler " missile NW " avait été tiré sur le USS Seine par un vaisseau occulté depuis le système K'téo. Le taux de particules tétrions semblait démontrer, après prise en compte de la découverte des débris encore occultés du navire détruit, que ce vaisseau faisait partie d'une flotte d'au moins quatre Warbird qui avaient croisés pendant plus d'une semaine dans le système. Il était d'ailleurs probable que les débris venaient de ce même vaisseau (ce qui donna une grande satisfaction au cadet Janil quand il l'appris !). Deux jours après, la sonde de la fédération arrivait sur place et transmettait son rapport sur la disparition de la civilisation indigène. Quatre jours plus tard, le T'mak fut touché par un nouveau missile NW en provenance d'un point de la zone neutre proche du système K'téo. Depuis, plus aucune trace d'activité des Romuliens. 

Après la réunion, Le Capitaine Picard demanda au Capitaine Sulek et au Commandeur Riker de le rejoindre dans son ready room. 

- Je crois qu'il est temps d'aller voir sur place. Capitaine Sulek, je pense qu'il serait plus sage que vous rentriez. Votre vaisseau est non-armé, inutile de risquer inutilement des vies. De plus vous pourrez faire un rapport complet à Starfleet Command. 

- Bien Capitaine. Je vais demander à T'pel de rester avec vous. Sa connaissance de la civilisation de K'téo vous aidera dans vos recherches. 

* * * * *

Quelques heures plus tard, L'Enterprise était sur orbite autour de K'téo prime. Un scan complet de la planète n'apporta aucune réponse. 

- L'analyse confirme l'absence de toute vie intelligente, dit Data, les infrastructures correspondant à une civilisation de stade pré-warp semblent presque intactes, aucune trace de radiations inhabituelles. 

- Pas de preuve d'affolement, pas de destructions ? demanda Riker 

- Quelques rares incendies. Le Capitaine se tourna vers Deana : " Conseillère ? " 

- Je perçois quelque chose…de difficile à exprimer… 

- Des êtres conscients ? 

- Non, aucune vie consciente au sens où nous l'entendons, plutôt des sentiments, de la peur, de la colère et…autre chose de trop flou pour que je puisse l'analyser. 

- Des sentiments…fantômes ? 

- Peut-être Capitaine. Si des millions de personnes ont ressentit la même chose en même temps… 

- Number one, dit Picard en se tournant vers Riker, téléportez-vous sur la planète avec une équipe réduite. Les téléporteurs resteront verrouillés sur vous en permanence. Le commandeur se dirigea d'un pas assuré vers le turbolift " Deana, Data, avec moi. Enseigne T'pel, rejoignez-nous à la salle de téléportation n°2 ". 

L'équipe visita plusieurs sites, villages agricoles, villes, sous plusieurs latitudes. Ils ne trouvèrent nulle part de traces de lutte ou de destruction. La vie animale était foisonnante et ils trouvèrent les cadavres d'animaux probablement domestiques qui étaient mort de faim, alors que d'autres s'étaient sauvés et se débrouillaient très bien pour se nourrir. Les cultures et jardins étaient à l'abandon, mais n'étaient pas encore envahis par les mauvaises herbes. Dans beaucoup d'habitations, ils trouvèrent des plantes en pot, souvent fanées, mais rarement mortes. La population semblait avoir disparu brutalement, sans laisser de traces, entre 15 jours et un mois plus tôt. Quand ils se matérialisèrent dans une des colonies récemment établies sur le continent sud, Deana eu un étourdissement. 

- Ca va Deana ? 

- Ces sentiments que j'éprouve depuis tout à l'heure sont ici d'une grande force. Toujours cette colère, cette peur…et aussi…comme une grande détermination. 

- Je ressens quelque chose moi aussi, intervint T'pel, ça ne ressemble à rien de ce que je connais. C'est…fascinant. 

- Je note que ce site semble avoir été occupé à plusieurs reprises, remarqua Data, comme s'il avait été abandonné et réutilisé plusieurs fois…Mais sans combats…des épidémies peut-être ? 

Deana trébucha à nouveau et le commandeur Riker dut la soutenir. 

- Tu devrais remonter et te faire examiner par le docteur Crusher, Deana, nous reviendrons demain de toutes façons. Nous allons faire le tour de ce village et nous remonterons nous aussi. - Oui, je me sens faible et j'ai le cerveau comme engourdi, je ne serais plus bonne à rien ce soir de toutes façons. 

* * * * *

Alors que Deana disparaissait, Data demanda à T'pel : 

- Le peuple de K'téo était-il télépathe ? 

- Il est difficile de répondre à cette question avec précision. Les enregistrements de la sonde n'étaient pas si précis. Mais la télépathie ne semblait pas jouer un rôle important dans leur rapports sociaux ou dans leur société. Aucun rôle visible en tous cas. 

- Comment expliquer ce que Deana et vous ressentez alors ? demanda Riker. 

- Je ne peux faire que des hypothèses. Si des millions de Ferenguis, pourtant une des races les plus réfractaires à la télépathie, disparaissaient en même temps dans un sentiment d'horreur peut-être ce sentiment leur survivrait-il quelques temps ? Quoique, pour provoquer un sentiment d'horreur pareil chez des Ferenguis, il serait plus logique d'évoquer la disparition de tout leur latinum. 

- Ce que vous venez de dire ressemble presque à de l'humour dans la bouche d'une Vulcaine ! 

- J'ai appris à l'académie que la simple énonciation d'un fait pouvait passer pour de l'humour à l'oreille de nombreuses races, répondit T'pel avec le plus grand sérieux sous le regard interloqué de Data et celui amusé du Commandeur. 

- Avez-vous remarqué comme ces sortes d'insectes très semblables à des fourmis sont nombreux sur ce continent et si rare sur l'autre? remarqua Data en se demandant où le commandeur Riker avait pu voir de l'humour dans la remarque de la vulcaine. 

* * * * *

Sur la passerelle, le capitaine écoutait attentivement le commander Riker, après lui avoir parlé de la découverte du Warbird détruit : 

- Je crois que nous avons peut-être trouvé quelque chose d'intéressant, Capitaine. 

- J'ai hâte d'entendre votre rapport number… 

- Je viens de repérer un vaisseau en désoccultation l'interrompit Worf. 

- Sur écran ! Ce n'est pas un mais deux Warbird Romuliens qui se matérialisèrent dans un tremblement. 

- Alerte rouge. Ouvrez un canal de communication. Je suis Jean-Luc Picard du USS Enterprise… - Ils activent leurs systèmes d'armement Capitaine. Leurs Disrupteurs sont presque à pleine charge ! 

- Bouclier au maximum ! Manœuvre d'évitement alpha 7 ! Worf, parez à tirer une pleine salve de torpilles à photon et un tir de tous les phaseurs sur le moteur tribord du premier Warbird. L'Enterprise fut secoué par le tir simultané des deux terribles machines de guerre Romuliennes. 

- Boucliers avant à 87% monsieur ! 

- Feu ! Enseigne, tournez autour du premier Warbird pour avoir toujours son moteur droit en ligne de mire et pour présenter au tir du deuxième Warbird tour à tour notre bouclier arrière puis avant. Worf, feu à volonté ! 

- Bien Monsieur, tir continu, le bouclier ennemi faibli 

- Etat de nos boucliers ? 

- Avant 45% arrière 58% 

- Monsieur Laforge, il me faut plus d'énergie pour les boucliers ! Déroutez toute l'énergie des systèmes non essentiels ! 

- Bien Monsieur,dans quelques minutes nous aurons un gain d'environ 10% sur chaque bouclier ! 

- Le moteur du premier Warbird vient d'exploser Monsieur, nous devrions nous éloigner, leur réacteur va bientôt exploser. 

- Cap au 251.2 par 117.25 à warp 1 , dès que nous sommes de l'autre côté du soleil, arrêt complet ! 

- Cap entré Monsieur ! 

- Engage ! 

* * * * *

Au moment même au le Capitaine Picard prononça ces mots, l'Enterprise sembla se cabrer et fut comme secoué par une main invisible avant de se retrouver brutalement en arrêt complet. Le second Warbird venait d'envoyer un missile NW et l'Enterprise se trouvait littéralement figé. La passerelle était plongée dans le noir. Les portes du turbolift étaient coincées et Worf dut aider Ossilon qui était à l'intérieur avec Deana à les ouvrir en les écartant. Au bout de quelques instants les lumières de secours s'allumèrent. 

* * * * *

- Capitaine tous les systèmes sont Hors Service. Pas même de communication ou de senseurs internes. 

- Mais je ne pense pas qu'il y ait de perte Capitaine, je le ressentirais, intervint Deana. 

- Bien il faut absolument contacter l'infirmerie et l'ingénierie. Nous allons utiliser les tubes de Jeffries. C'est ce moment que choisit O'brien pour sortir sa tête rousse, d'un tube de Jeffries justement ! Worf l'aida à se dégager. 

- Monsieur Laforge m'envoie vous prévenir que dans quelques minutes les systèmes vitaux seront rétablis, ainsi que les communications et senseurs internes Capitaine. Mais il serait préférable d'évacuer la passerelle et de transférer les commandes à l'ingénierie, nous manquons cruellement d'énergie. Je ne sais même pas si nous pourrons arriver à remettre les turbolifts en service. 

- Evacuation immédiate de la passerelle. Dès que le système de communication sera en marche, le personnel devra évacuer les ponts 1 à 10 qui seront condamnés. Les civiles devront se regrouper aux endroits prévus. 

* * * * *

Arrivé à l'ingénierie après un long et pénible périple dans les tubes de Jeffries, ils retrouvèrent le docteur Crusher déjà en pleine activité, ce qui en soit était plutôt rassurant, l'infirmerie ne devait pas être prise d'assaut. 

- Comme les blessés ne peuvent pas venir à moi, c'est moi qui suis venue à eux Capitaine ! J'ai laissé une petite équipe à l'infirmerie, peu de bobo à signaler. Ici par contre quelques belles brûlures au plasma, dit-elle en s'occupant du bras d'un lieutenant. 

- Quelle est la situation, Monsieur Laforge ? demanda Picard. 

- C'est simple, rien ne fonctionne. La réaction matière-antimatière du réacteur ne se fait plus, les cristaux de dilithiums sont totalement désalignés, les moteurs Warp et à impulsion sont HS, ainsi que les boucliers, l'armement et les senseurs et scanners externes. Les systèmes auxiliaires fonctionnent à 40%. Les systèmes de survie devraient tenir une centaine d'heures au plus. 

- Des explications ? 

- Comme nous le soupçonnions l'effet du missile NW ne se limite pas à la création d'une bulle non-Warp. Nous sommes prisonniers d'une série de champs négatifs qui annihilent la plupart des réactions physiques et chimiques. 

- L'effet non-warp doit être un effet à longue porté, intervint le jeune Westley, et je pense que les modifications que nous avons apportées aux boucliers ont du faire leur effet. Le Warbird doit être en butte aux mêmes difficultés que nous ! 

- En effet, compléta Worf, nous sommes virtuellement sans défense, une vrai cible d'entraînement pour débutant, et les Romuliens ne nous ont pas encore détruits, ce qui ne leur ressemblent pas du tout. 

- Sauf s'ils veulent nous arraisonner. Il faut nous préparer à un abordage en règle ! Faites distribuer des phaseurs à vos hommes, Lieutenant, et organisez des patrouilles ! Deana, percevez-vous quelque chose ? 

- Très difficilement Capitaine, les émotions de l'équipage sont très fortes ! Mais je ressens une grande déception et une grande surprise, ou de la frustration peut être, et un certain affolement. Leurs esprits semblent concentrés sur une urgence, pas sur la réalisation d'un plan…Mais je peux me tromper… 

- Monsieur Laforge, nous sommes tous à votre disposition, dit le Capitaine en se tournant vers le chef ingénieur, nous avons besoin de remettre l'Enterprise en état de se défendre, et le plus vite possible ! 

- Nous travaillons sur les systèmes auxiliaires, pour améliorer leur rendement. Monsieur Ossilon viens de me proposer une piste intéressante qui nous permettrait de remettre en route certains scanners. 

- Oui, en bipassant le système principal de condensation et en le re routant dans un champ de Caloway… 

- Une configuration assez proche des scanners archéologiques, remarqua Picard. 

- Oui j'ai passé un an sur un navire archéologique de Starfleet avant de m'inscrire à l'Académie. - Le résultat serait peu d'efficace, mais c'est tout ce que nous avons pour l'instant. Je vais vous aider, je m'y connais assez bien dans les systèmes de détection archéologiques. Monsieur Worf, essayez de votre coté de trouver un moyen d'utiliser nos torpilles à photon…A moins que Monsieur Laforge ne puisse remettre en ligne nos phaseurs ? 

- Aucune chance à court terme Capitaine, pas plus que le réacteur ou les moteurs. Nous nous trouvons dans un état physique qui rend impossible leur utilisation. Mais je vais aider Monsieur Worf dans ses efforts. Les torpilles doivent pouvoir exploser. Le problème est que pour le moment nous ne pouvons pas les lancer, qu'il n'y a plus de système de guidage ni de propulsion. Ce sont de simples explosifs… 

- Vous êtes le meilleur équipage de Starfleet, j'en ai eu maintes fois la preuve, et je vous fais confiance pour nous sortir de ce mauvais pas ! Que tous se mettent au travail ! conclut Jean-Luc Picard avant d'aider le cadet Ossilon à modifier la configuration des scanners. 

* * * * *

Sur la planète, les trois membres d'équipage avaient pu assister au début du combat, sous la forme d'éclairs de lumières de différentes couleurs très haut dans le ciel étoilé, alors que le soleil se couchait, " je crois que nous devons nous préparer à passer quelque temps ici " remarqua le Commandeur Riker. 

* * * * *

Les efforts de l'équipage ne furent pas vain et quelques systèmes se mirent à fonctionner plus ou moins bien. Le Warbird pu être scanné grâce aux modifications apportées aux scanners par le Capitaine et le Cadet Ossilon. Une petite réunion fut organisé au milieu de l'ingénierie pour faire le point sur la situation. 

- La bonne nouvelle est que l'effet " retour à l'envoyeur " a joué à plein. Ils en sont au même point que nous ! commença Laforge, pas de boucliers, énergie au minimum et eux sont toujours aveugles et sourds. Par contre ils sont bien avancés pour remettre au moins une batterie de disrupteurs en marche. 

- De plus, précisa Westley, eux savent exactement à quoi ils ont affaire. 

- Il faut donc agir dès maintenant ! Monsieur Worf, avez-vous trouver un moyen d'utiliser nos torpilles ? demanda Picard. 

- Un moyen conventionnel, non, les champs négatifs dans lesquelles nous nous trouvons sont trop puissants. Par contre, nous pourrions profiter du fait que les senseurs des Romuliens ne fonctionnent pas pour envoyer une navette bourrée de têtes explosives contre la coque du Warbird. 

- Le problème étant que ce serait un voyage sans retour, poursuivit Geordi. Aucune des navettes n'a de moteur en état de fonctionner, nous pourrons tout juste lui donner l'impulsion qui la placera sur une trajectoire d'intersection. L'avantage étant qu'elle se comportera tout à fait comme un débris… 

- Il faudra l'arrimer contre la coque de Warbird, puis armer la tête des torpilles. Puis rentrer sur l'Enterprise en combinaison de survie… 

- Mais dans le champ négatif, son énergie sera comme aspirée et ne durera pas assez longtemps pour maintenir quelqu'un en vie. Seul Data aurait pu mener cette mission, conclu Geordi. 

- Etant Klingon, je suis beaucoup plus résistant que les humains. De plus en tant que chef de la sécurité, je me dois d'assurer cette tache. Capitaine, je me porte officiellement volontaire pour cette mission ! 

- Lieutenant Worf, vous comprenez bien que je ne peux pas vous envoyer vers une mort probable voir certaine à la légère, dit gravement le Capitaine, et que… 

- D'autant qu'un des arguments de Monsieur Worf est faux Capitaine, l'interrompit Ossilon à la surprise générale. Le capitaine, interloqué, fixa le jeune cadet sans dire un mot. Celui-ci continua : 

- Les Klingons sont beaucoup plus résistants que les humains, mais je suis beaucoup plus résistant qu'un Klingon. 

- Tu n'en as pas l'air, remarqua Westley, dubitatif, en regardant tour à tour le frêle jeune homme à la longue chevelure d'un blond tirant sur le vert, ses trop grands yeux verts un peu vulcain et sa taille mince, et le puissant Klingon sûr de lui. 

- Je ne connais pas très bien la physiologie Sélène, dit le docteur Crusher, mais il est vrai que ses capacités de récupération sont extraordinaires. 

- Capitaine, ce vaisseau est le résultat de siècles de recherche et d'évolution en physique. Nous autres, Sélènes, sommes le résultat de siècles de recherche et d'évolution dans le domaine de la génétique. Je ne suis pas tout à fait immortel, poursuivit Ossilon avec un sourire grave, mais il y a de fortes chances que je survive à cette mission, alors qu'il n'y a aucune chance que Monsieur Worf le puisse. 

- Bien, pour le moment, préparez la navette. Je vous ferais part de ma décision. 

* * * * *

Après s'être assuré que le jeune cadet était tout aussi capable que Worf d'assurer la mission, le capitaine les convoqua dans le bureau de Geordi qu'il occupait près de l'ingénierie. Quand ils ressortirent, Worf expliquait à Ossilon comment il devrait procéder en sortant de la navette pour se projeter de la façon la plus efficace vers l'Enterprise : "…et en plus de bien calculer la trajectoire, il vous faudra une bonne détente ! " 

* * * * *

- Le système de survie de la navette lui-même risque de flancher rapidement dans le champ négatif, dit Geordi. 

- En fait le plus important pour moi est la lumière. Mes cheveux sont capables de synthétiser beaucoup d'éléments dont l'oxygène. Nous avons inclu dans notre métabolisme beaucoup d'éléments d'origine végétale. 

- Bon…Je pense pouvoir introduire une résille lumineuse au niveau du casque de la combinaison de survie, en plus du 2ème générateur d'oxygène. 

- Je vous fais confiance, Monsieur Laforge. Je vous laisse, je dois rejoindre le docteur Crusher et prendre un peu le soleil ! " 

* * * * *

Beverley avait préparé diverses injections après avoir compulsé les dossiers relatifs à la physiologie Sélène dans l'ordinateur. Elle installa Ossilon sous une lampe de forte puissance, ses cheveux bien étalés. " vous semblez être bien sur de vous, mon jeune patient… " 

- Je ne suis sur que d'une chose Docteur, c'est que personne n'a plus de chance que moi de survivre ! Et puis, j'ai déjà vécu une vie, vous savez ! Janil les rejoignit et le Docteur les laissa seuls. 

- Tu sais Ossilon, quand je t'écris, il faut pas tout prendre au pied de la lettre non plus, dit Janil en souriant bravement. 

Deana et le Capitaine suivaient la course de la navette sur un petit écran dans le bureau de Geordi. 

- Les Romuliens ne perçoivent aucun danger immédiat, ils sont toujours concentrés sur la réparation de leur batterie de Disrupteurs. 

- C'est assez logique, ils savent qu'ils pourront tirer à l'aveugle puisque ni eux ni nous n'avons bougé depuis le tir de leur missile et qu'ils connaissent parfaitement notre position. 

- Et ils savent eux aussi quand ces champs négatifs qui nous entourent commenceront à se dissiper ! 

- Oui, Deana, nous connaissons les sentiments de l'insecte pris dans la toile de l'araignée. 

- Sauf que nous avons pris l'araignée à son propre piège ! 

- Reste à savoir si notre navette piégée sera à pied d'œuvre avant que leurs disrupteurs n'entrent en action ! 

* * * * *

Dans la navette qu'il venait de fixer sur la coque du Warbird en actionnant les grappins magnétiques, Ossilon était trempé de sueur et tremblant. Il lui avait semblé que l'arrimage avait fait un bruit de tous les diables et qu'une escouade de sécurité Romulienne allait découper la coque d'une minute à l'autre. Mais rien ne se produisit pendant qu'il armait les têtes des torpilles à photon tout en passant en revue dans sa tête les instructions de Worf. Le système de production d'oxygène de la navette s'arrêta à ce moment là, l'énergie du petit réacteur étant littéralement aspirée par les champs négatifs. Il revêtit la combinaison de survie, ouvrit la porte du sas et sortit, marchant sur la coque de la navette grâce à ses semelles magnétiques. Il se positionna face à l'Enterprise qui lui semblait bien loin, s'accroupit, démagnétisa ses semelles et tendit ses jambes avec le plus de force possible, créant ainsi la poussée qui devait le ramener assez près de l'Enterprise pour qu'on puisse le récupérer avant l'explosion du Warbird. Avant de se mettre en transe, il vérifia que la trajectoire était bonne - ne l'aurait-elle pas été qu'il n'aurait rien pu y faire ! - examina les générateurs de sa combinaison pour savoir s'ils ne s'épuisaient pas plus vite que prévu, et regarda les étoiles qui l'entouraient à perte de vue…espace frontière de l'infini… 

Vu du sol, au milieu de leur deuxième nuit, l'explosion ne parut pas particulièrement spectaculaire au Commandeur Riker. " Ce n'est pas l'Enterprise " pensa -t-il " non, ce n'est pas l'Enterprise ! Pourvu que je ne prenne pas mes désirs pour des réalités ! " 

Il rejoignit Data qui s'occupait de T'pel, passant un tricordeur médical au-dessus de sa tête. Ses oreilles ne saignaient plus, mais elle était toujours inconsciente. Les Mind Melt avaient failli la tuer, mais, avec cette détermination propre aux Vulcains, elle n'avait pas abandonné. Data se leva et vint regarder le ciel avec Riker : " Ce n'est pas l'Enterprise qui viens d'exploser Commander, la signature thermodynamique ne correspond pas. " 

- Et T'pel ? 

- Son état est stationnaire. Je ne saurais dire si son inconscience est due au problème physique ou psychique. Communiquer avec une intelligence aussi différente a du être très éprouvant. Ils furent téléportés sur l'Enterprise 36 heures plus tard. 

Les réparations sur l'Enterprise allaient bon train. Le niveau d'énergie remontait, le mélange matière-antimatière se faisait à nouveau dans le réacteur. L'effet le plus long à se dissiper était comme prévu l'effet anti-warp, et l'Enterprise devrait rester au moins 2 jours de plus dans le système K'téo. T'pel était parfaitement rétablie et Ossilon était plongé dans une stase régénérative qui s'annonçait particulièrement longue. Avant de réunir les officiers de pont, Le capitaine Picard passa le voir à l'infirmerie et bavarda avec le Docteur Crusher, qui se montra très rassurante quand à l'évolution de son état. En partant, après avoir marqué une pause face au médilit du Cadet, il croisa Janil qui venait passer un moment près de son ami. 

Data débuta l'exposé avec sa précision coutumière : 

- Deana et T'pel nous avaient fait remarquer que cette activité parapsychique était beaucoup plus forte sur le continent sud. De plus je notais que des tentatives de colonisations s'étaient probablement succédées, suivie de période d'abandon plus ou moins longues, ainsi que l'indiquait l'état des bâtiments qui, bien que n'ayant jamais été détruits, faisaient apparaître… 

- Elémentaire mon cher Data, murmura Geordi à Westley qui étouffa tant bien que mal un rire. 

- J'ai hâte de lire votre rapport Monsieur Data, interrompit le capitaine Picard, mais nous avons encore beaucoup de travail. Pouvez-vous être un peu plus succinct ? 

- Oui…Sur ce continent, il y avait beaucoup de petits organismes semblables à des fourmis de diverses tailles et de diverses formes. Quand Le Commandeur Riker et l'Enseigne T'pel s'endormirent, je notais des colonnes composées de milliers de ces organismes, trop petits pour être vu par un humain, ou par un vulcain d'ailleurs, qui se dirigeaient vers eux. 

- Data nous réveilla à ce moment là, poursuivit Riker, et nous avons décidé d'explorer les environs pour trouver leur nid, ou du moins le lieu d'où elles venaient. Quand nous avons trouvé leur fourmilière… 

- Qui ressemble plus à une termitière qu'à une fourmilière pour nous en tenir à des équivalents terriens, cru bon de préciser Data. 

- …Merci Data…Toujours est-il que ce tumulus, d'ailleurs gigantesque, semblait avoir été en partie détruit et reconstruit à plusieurs reprises, et que la partie la plus ancienne datait de plusieurs siècles. 

- J'ai très vite ressentit qu'une grande intelligence multiforme émanait des lieux, compléta T'pel, et après en avoir débattu longuement, il fut décidé que je tente un mind melt. Ce que j'appellerai l'Esprit s'aperçut de ma tentative de communication et fit des efforts de son coté, nos façons de penser étant très différentes. En résumé, au bout de deux jours d'efforts, je suis arrivée à comprendre plus ou moins ce qu'était cet Esprit, et ce qui c'était passé sur la planète. 

T'pel raconta alors en quelques mots l'histoire de la formation de cet Esprit, issu de la réunion des esprits de chacune des " fourmilières ", du continent. Elle raconta aussi comment cet Esprit apprit à tirer parti des ressources naturelles, des végétaux et des animaux, comment il pris conscience de lui-même et de la nature, comment il arriva à contrôler sa propre évolution. 

- Ce qui suit est une pure conjoncture, mais est très certainement proche de la réalité, précisa Riker. Il y a plusieurs siècles, alors qu'il n'y avait pas encore un Esprit, mais plusieurs Esprits indépendants, des éclaireurs des ses " fourmis " ont exploré le continent Nord, afin de le coloniser, et sont entrés en contact avec les indigènes, qui étaient à un stade de développement tribal. Ils ont fini par remarquer qu'il avait à faire à des êtres capables de penser, même si d'une façon incompréhensible pour eux. 

- Mais ce qui est certain, car je les ressentit très fortement pendant que nous étions en contact, c'est que l'Esprit était persuadé qu'une forme de communication avait été possible avec cette race bipède du continent Nord et qu'un pacte avait été scellé. Pacte suivant lequel les " fourmis" devaient abandonner le continent Nord et que les bipèdes ne devaient pas se rendre sur le continent sud. 

- Evidement, nous ne pouvons pas deviner quelle trace a laissé cette rencontre du point de vue " bipède", peut être une légende, quelques mots dans une mythologie ? Ou peut-être même rien du tout…En tous cas, des siècles après, les " bipèdes" ont commencé à s'installer sur le continent sud, couper du bois, à cultiver le sol…Les " fourmis" ont cru à une attaque et ont détruit les villages…Et quelques années après, nouvelles tentatives. Les colons avaient compris qu'un danger venait des fourmilières et ont commencé à les détruire. L'Esprit a cru à une entreprise de destruction systématique. Il a laissé des zones de plus en plus grande aux " bipèdes ". Et il a réfléchi à un moyen d'éliminer définitivement cette menace. Il a commencé à…comment dire…élever, mettre au point…ces fourmis microscopiques, à les envoyer sur le continent Nord… 

- …Il a fallu vingt révolutions pour que tout soit prêt…dit T'pel, en transe, d'une curieuse voix grave. Et un beau jour, comme une vague déferlante, au fur et à mesure du lever du soleil sur les fuseaux horaires, nous nous sommes lancés à l'attaque, envahissant le corps de chacun des étrangers, discrètement, sans qu'ils s'en rendent compte, sans en épargner aucun, et nous les avons fait disparaître totalement, en les dévorant de l'intérieur… 

- Que se passe-t-il, demanda Picard, inquiet ? 

- L'Esprit a pris possession de T'pel capitaine, mais il n'y a aucun danger, ou du moins je ne le crois pas… 

- Nous sommes l'Esprit. Nous parlons par la bouche de T'pel. Nous avons compris. Nous comprenons. Comprendre doit être notre but. Car l'incompréhension a fait de nous un monstre. Aidez-nous à comprendre encore ! Nous, l'Esprit, ne devons plus être seul. Vous, les esprits, devez revenir. 

* * * * *

T'pel, qui avait retrouvé ses esprits dans le silence général, déclara " il y aura bien une mission Vulcaine sur le système K'téo… " 

Le Capitaine Picard conclut : " Si la fédération l'autorise bien sûr, mais je pense pouvoir convaincre Starfleet ". 
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